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Infos pratiques

> ECTS : 4.5

> Nombre d'heures : 24.0

> Période de l'année : Enseignement neuvième 

semestre

> Méthodes d'enseignement : En présence

> Forme d'enseignement : Cours magistral

> Ouvert aux étudiants en échange :  Oui

> Composante : Philo, Info-Comm, Langages, 

Littératures & Arts du spectacle

> Code ELP : 4L9CH02P

Présentation

On avancera l’hypothèse suivante : si Roland Barthes 

a pu imaginer que la photographie pouvait être définie 

par le passé composé (une photo, « ça a été »), alors 

nous soutiendrons que le cinéma se conjugue au futur 

antérieur : en effet, chaque fois qu’un film est et sera 

projeté, cela « aura été ». L’hypothèse permet d’ouvrir 

une constellation dans laquelle le cinéma n’est plus 

pensé par sa technique ou son histoire, mais comme un 

acte, dans le cadre d’une pensée de la contingence. C’est 

une pensée et une véritable pratique du temps pour tous 

que le cinéma a engagées à partir du vingtième siècle, 

sur des bases plus anciennes (fantasmagories post-

photographiques, mais aussi modes de récit et formes de 

vie plus archaïques alors oubliées), qu’il a réordonnées 

de façon moderne. L’âge numérique, advenu au vingt-

et-unième, ne l’a pas fait disparaître comme on peut le 

constater à l’approche de ses cent vingt-cinq ans, pour 

la bonne raison que, plus fondamentalement, cet âge 

numérisé que nous vivons désormais s’est fondé sur 

l’invention cinématographique d’un nouveau rapport à la 

vie, et à la mort. C’est pourquoi le séminaire débordera le 

seul champ du cinéma en collant pourtant à son analyse 

précise, et pourra intéresser tout public qui a besoin d’un 

opérateur théorique pour considérer les passés dans le 

présent comme les futurs dans le passé.

Objectifs

Acquisition dans l’ordre de l’inventio pour l’année de 

rédaction personnelle d’un mémoire important : capacité 

à inventer, conceptualiser et penser un objet à partir 

de connaissances philosophiques, littéraires, logiques, 

filmiques variées et nouvelles. Capacités d’écriture, de 

synthèse et d’invention.  Connaissances en philosophie 

du temps.

Évaluation

M3C en 2 sessions

Régime standard session 1 – avec évaluation terminale (1 

seule note 100%) : oui

Une épreuve finale de 3 heures sur table (dissertation)

Régime dérogatoire session 1 : oui

Une épreuve finale de 3 heures sur table (dissertation, 1 

seule note 100%)

 

Session 2 dite de rattrapage : oui

Une épreuve finale de 3 heures sur table (dissertation, 1 

seule note 100%)

Pré-requis nécessaires

Connaissances en études cinématographiques niveau 

Licence : capacité d’analyser les films, connaissances 

historiques  générales du cinéma, compétences 

littéraires, philosophiques et rédactionnelles de bon 

niveau

Compétences visées

Spécialisation en études cinématographiques, plus 

particulièrement en esthétique du cinéma et analyse de 

films. Maîtrise avancée des outils de l’analyse filmique 

et de la conceptualisation théorique et philosophique. 

Maîtrise de l’expression écrite et orale en langue 

française.

Capacité à conceptualiser et problématiser le cinéma et 

les arts dans un cadre philosophique.
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